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quîelquaes animées.

Lri immîîeuîbles de lit succession D.
(luay & C~ie ont, aussi été vendaus par le
cîîraeam la semiaine dernière, l'une al rap-

p3tésept miille et quelque cents piastres
et l'aut re une jolie propjriété~ priv~e a été
atdjtiee pour la somme de deux mille
pùistTrs.

- b't bilest<i ~it.éàQéîe eau-
coup (te qens de lat campagne et beaucoup
dle ir<>dits. agricoles qui sel vendent à des
prix assez rémunérateurs.

EPICERIES

Le comnmerce des épices est florissant.
On1 remarque même plusieurs établisse-
moents nouveaux dans la ligne ce prima.
,temips ;,ians d'autres quartiers, on vomt,.les
vieux îîmrchands agrandir leur local afin
d'étendre leur commerce ; en nu mot la
perspective mue paraît brillante et une-
banne saison d'affaires est en vute. Les
prix sont stAttionnaires aux. cotes suivanl-
tes:

Sucres: Jauine, 3 à 4kc ;Powvdered, Sic;
Cut Loaf, Olic; ý'qrt, 61c; boîtes, Olie , gra-
nulé, 41~c; J quart, 5kc ; ext. g round, 9.j
boite, lic; dia pays, DG la lb. ramis.

Sirops ;Barbades, tonne, No 1, 393 à 3k;
No 2, 31 à 32e ; tierce, 35 à 36ec; quart,_ 36"

Fri'ouage: Il à 12c.
Beurre : Frais, 18 à 21c marchand, 16 à

17c.
fEuffe4 i Icen &Îrnd&uce.

Huile de charbon: 11,ic.
&Lt8Zfls:. Valence, 5k à Ic; "Crowai

Layers " 5c; récolte 1802, Se; Currants,
41c. à 5.

de fètelégale Îuir tombait Ùii milieu de la
seaie dem 1ère m'aient empêché de

vous-faire-parvenir r nîpp irrulîca-
t.ion la lettre quae je vous destinais:

J'y aurais entretenu vos lecteurs de la
ltmrr/e des déménagements qui s'empare
(le tarit de gens à cette saison de l'année,
sa$)ivent lotur î>rjudice, dans le seul- but
dle satisfaire c-e besoin <le changement et
dèiuouivtauté <1t1i est emi nous. D'antr'es,
au contCraire, et c'est le grand nomsba'e, se
trouvent forcés <le déguerpir, soit par
ordrme du propriétaire, oit dans le but d'o-
pérer' une écomnomie, u pont-' avoir' blus
d'espace pour lat faumille grandissante; et
clest un spectacle qu ti fait mai à voir quîe
celui de tant de imeubles, lingeries, batte-
ries (le cuisine, ('te.,suiamtftnt4'tistiae, entas-
tiés pôl-mmle, dans d'imcmenses voitures,
se ll(im'tJLIt uîî momnent au passage p ur
se dispm'rsem dans toists qur lr e l a
ville. Mais le temps des déménaqenîents
est, passé, et je ne, vouîs domine qu une ani-
forwuatlon puisée à bonne source : c'est
<juho le nmnbre des logemients inoccupés
mme dépassera guèrme cette année trois
cemnts ; tandis qîu'il était d'air mnoins cinq
cents durant l'année' dernière.

Pair suaite dl'ainre sumrtaxe iniposée, il y a
quielquies mois, sur' les propriétés immno-
lilièm'es, le prix des loyers avait déjfà con-
sidé'ablelnent haussé. Le Mneld ville
rie désire î,as s'arrêter cri chemin, et, pour
fiaire face aux déipnis muilnicipal#es de
l'aminée couanmte qui dlépassenît de beau-

cou $RflOJO.0,il se pro llose d'a.uguîeii-
ter encore lat taxe iimmîmmbilière de, À de 1

îC et('e mnesumre est necessaire pour
vmmeipartie du vide de la caisse mutni,.

cipale et fair'e cesser si possible l'ère des
déficits.
.On sigale quielques itationi d'iuî-

amî«uables, entie auîtres la vente jîdiciaia'e
de-la propriaété re(re-.-sté ue Dci-
honîsie, on plein quliatier les affaires,
pont- lit soatmmiie e $17,(XXU.

nmnierce doit s'entourer de précaut Ïontir éviter des catastrop hes,
C'est l'éternelle question dia crédit et dli,

'billets escomptés àdes intérêts usutr.iri.

Quart 421 lb.
Riz *3.50 à *3.0 "Pot Bvrley $4 25..
Amandes : Tarragone, 13c, do eallées,

Ve. lb.
Cûmnaerves: Saumon, $1.35 à $1.40;

Homard, $1.50 à $1.75; Tomates, $1.00
à $1.05 ; Blé d'Inde, $1.00 à .$1.03; Pois
$1.00 à $1.05; Huitre, $1.45 à $1.50;
Sardines Domnestiqume. k bte 5c; Do> ian-
.portées k btý- 0 à 12c, j bts 14 à 18.

Sel : En magasin, 50 à Me; fin, ide sac
3dà «»ec; gros sac, $1.45 à $1.50.
Alcalia: Soda à laver, $1.00 à $1.10; do

à pàte $2.50 à $2.75 ;Empois,No. 1, 4f ;-do
satin, 7je ; caustique cassé, $3.25 à $3.

Alluetes: cartes, *3.00 à *3.25; Tele-t
graph, $3.9u à 84.00; Telephone, *3.70 à
*3:80 - Dominion, *2.40; Lévis, *225 à
$2.4o.

FRUITS

Le marché est encore très restreint.
Les ananas cependant ont tait leur ap-
parition à des prix abordables ainsi que
d'autres fruits cotés ci-dessous. L'activité
ne se fera sentir ici que dans 3 semaines
dafis cette ligne:

Oranges:. par 128, $2.50 à U275; par
150, $3.00 à $3.25;, par 170, $3.50; .Va-
lence, caisse de 420 rare, *7.0 )

Citrons: $2.00 à $3-25; Prtuies-évapo_rées, 12c; Cocos, *5.00 le cent ; Prunes,
Oc e, Figues, 10-à 10àc; Dattes, Oce.

A7nau - *1.00 à *1.50 dz. ; Bananes,
$1.50 à $2.09 la branche; Pommes de con-
serves *6.00 à $0.50 rare.

-Cho'w.r nouvea .i, *3.50 le craie~ - ata-
tes, 25 à 28c le minot.

S' !INES. GiRA INS ET PROVISIONS
On est en pleine saison des litfires dans

cette ligne. Ati.si les chargements sont
en abondance à destination de toits les

.... - - .;. ;.... . ... dtMNvrt -ifp - - - - - -

Lsp!ix cependant ont suibi J eu de
changements, la collection est assez satis-
faisan te.

Parines : Siuperfine. $2.,60 à *2.00; Fine,
$2.40 à$2.50 - Extra, $3. 0 0 à 3.20 -,Patent

*3.0 à 4.75 ; Forte,. *$3.SO à à *4.00; S.
biller, $3.25 à $3.60.

Cn-aiw<; Avoine par 34 lhs 371 à 40c:
unraric, 40u a itau ;-,joni i.uu a ine: orge
5.5c, Gruau *4.25 à $4.50; fèves *1.35 à
$1.50 ;Pois No. 1, 80 àOMe; No.2. 75 à80c.

Graines: Mill Can., $2.0) à *2.50, de
choix, $3.25t Amnéricaimn, $2.00 à *2.25;
Trèfle blanc, 18 à 22ke; do Rouge,.8 à 12e;
Alsike. 12 à 16c. Blé 85 à 95e.

Larde: Short Cuit, $16.10 à $17.03; Do
en carcasse IlOntario Il O à 7c;- Canadien,
O à 7c; Saindoux en Feaux, -$1.65 à $1.75;
chauidière, %Ic.%

Huiles : Loup-marin "lstraw".12 à 35 ; de.
morue, ~6à38c,

La seflne commerciale a été bonne
.dans à-peu prè*ttoutes les catégories. d'af-
fait'e. Deux r'emarques cependant *' D'a-
bord, il v" a malheureusement encorebeaut-
coup d ouvriei's inoccupés, preuve que
l'activité n'est pas génerale, ensuite, l'ar-
gent ne circule pas en grande abondance,
et les échéances ont été un peu pénibles.
Cependant., cxnprévision de la reprisp des

-affa!reas reno-uvelltemnns nt pii-s'ef-
feettier dans de bonnes conditions.

Il n'y a ças à se cacher toutefois que
certains comptoirs 4lescomt,-endehor
des banques, -ont'iie udépfé
pur suite de failtes imprévues et que le

ruineusea ses conireres ain ai Gesagiregi'
la clientèle.

Il n'en est pas ainsi dans la vente àl'-
chère, pr lois, à la convenanc~e de l'ucie-

luil est vrai qame eaduitîis
h1aêhètent à mneilleura marché que les pi ix

couirants, mais il faut bien, compter. il,
Que cette concurreie est accidentelle ut

no ermatnente comme celle du -ima,-
chand acqtuéreur Il en bloc." 2o Qaue lv,
nombre des faillites est relativenment pli it
dimainuant ainsi les inconvénienîts i--
ventes-à rédaîctio-i ; 3o enfin, que les cie-
anciers quai, en defluîitive mnérn-emît prote-
tion, réalisent, p:îr c dernier syi*ttamîe.
une moyenne d'envi'on 40 p.c- rIe pi"1
qtae par les autres muodes.

Je crois pouivoir' parler avec coniai--
sance de catis' sur cette question, et1 l,
n'héite pas à dire que le systèame a1I,
ventes à l'enchère par lots à la convenaaha'
de l'acheteur, s'il est judicieusement app'li
qué, donne le pluîs de satisfaction à tot
le monde.

C'est le meilleur parti à. tirer d'un allail
nécessaire.

OHAMRE DE OOMPENSATION DE
MOÊTRÉAL

SBoRDEEEAgux'k-BALA« (

terminée le 10
mài 1894 ......... 11,397,609 11,563,920

_q. orze!p,_180. . _4,7441 1,474.969

c ci 18WL1,1,5 ,3,~
re1891. 10,86%,8W0141,

ta L. .. I I., i 1. !-.,"
« elles maisons de commerc ue je pîuîmir.

MUK£te4-ayevkl!n-boit-e4nnie, à
l'autre des intérêts d'au moins 10Op. ce. sui.
l'argent nécessaire à leur exploitatiilui.
D'autres, dont lai marge d'escompte aux
bianques est restreinte et touijour's rliia.
plie, sont aux mains de spéculuateuars -lpi.
pour- se couvrir de pertes évenîtuell,
exigeant des couimissions scandaleuses. Le
plus clair du bénéfice se trouve ainsi aihI-
dorbé d'avanice et la faillite survienut avecî
son inévitable cortège de rmines.

Presque chaque semaine fouîrnit des
exemples de cet état de choses qui ne salai.
m'ait se -continuer sans causer un préjudicî.
sérieux au commierce de Québec.,

Et, puisque; 1'en suis à causer faillites, je
croma dlevoir dire unq mot des discussions
de la presse quant à ce qui conîcerne la
vente des biens de l'insolvable.

Trois modes de vente sont général.-
muent en usage: la par soumission ; 2o à
l'enchère, en bilock à tant dans la $; &o Ji
l'enchère par lot-s à la convenance dle
l'acheteur.

Le premier mode n'est guère enmpli. yt
et îî'a pas donné satisfaction, parce qu'il
favorise la fraude ou du moins, la fait
craindre ou soupçonner.

La vente à l'enchère en bloc, est pr'écuo.
nisée par bien des gens, mais offre égat l--
,nient de grands inconvénients. D'a>ioiil

ifiaut renia ruur n,î 1a na'r..

tement et-! imédiatement intéressées àX la
vent, des- biens- de- -l'insolvable--sont ses
créanciers., Or, l'expérience constate qu ae.
neuîf fois sur dix, les intérêts dut créancier
sont sacrifiés dans une vente en lîr
parce qufe le nombre des acheteurs t-st
très restreint à cause des sommes cons~i-
dlérables à débourser. D'un autr'e côté.
l'acquéreur ".en bloc "qui est le plais soi,-
ve.nt un marchand établi, là.la suite d'unae

.udjdication avantageuse, est, en miesuare
g l'offm'ir aux acheteurs des réductiomns i-
portantes et de faire une concturtemar-

1


